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A l’occasion du concert de ce mardi 8 octobre que nous propose Yesenia García León, musicienne
mexicaine native de Veracruz,  il paraissait important de dire quelques mots sur les liens
importants tissés entre l’Espagne républicaine et le Mexique.

Le Mexique et l’Espagne républicaine ont connu des liens forts et historiques. Le président
mexicain Lázaro Cárdenas conduisit le Mexique à un soutien à la République espagnole face à la
rébellion franquiste. Ce soutien dès 1936 et qui se poursuit bien après la guerre d’Espagne fut
tout à fait « original » : le gouvernement mexicain fournit des armes, de la nourriture et du
pétrole à l’Espagne républicaine et la défendit à la Société des Nations en culpabilisant les
démocraties occidentales paralysées par la politique officielle de non-intervention.

Le Mexique accueillera au lendemain de la Retirada 20 à 30 000 espagnols grâce aux fonds des
organisations espagnoles le SERE et la JARE(1).

 

 

Arrivée du « SINAIA » à Vera-Cruz (le
paquebot « Sinaïa » transporta, 1599
réfugiés espagnols de Sète au Port de

Vera-Cruz, le 13 juin 1939)

Durant l’Occupation, la diplomatie mexicaine se dépensera sans compter pour mettre en œuvre
l’émigration des espagnols mais aussi d’autres étrangers retenus dans les camps de
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concentration français du sud de la France, en particulier les anciens Brigadistes et les juifs alors
que dans le même temps les autorités pétainistes s’employaient à livrer aux nazis des dizaines de
milliers d’espagnols pour être soumis au travail forcé.

 

Le Mexique, à lui seul, a admis plus de réfugiés que l’ensemble du continent américain faisant
ainsi honneur à l’esprit solidaire de la révolution mexicaine.

 

(1)le SERE (Servicio de emigración de refugiados españoles), créé le 31 mars 1939 par Juan
Negrín, et la JARE (Junta de auxilio a los republicanos españoles), créée en juillet 1939 par
Indalecio Prieto.


